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« Prends la parole en faveur du muet, » dit la Bible, « pour la cause de tous les affligés. Prends la 
parole et dis le droit pour la cause du pauvre et du malheureux » (Proverbes 31, 8-9). Et Jésus dit : 
« Heureux sont ceux qui ont faim et soif de la justice, car ils seront rassasiés » (Matthieu 5, 6).   

Comme souvent, le message de Jésus est plus radical. La justice ne peut pas être intellectuelle, ni 
même cantonnée au domaine légal. Elle doit être profondément enracinée en nous, d’une façon 
aussi urgente et impossible à ignorer, comme pour la faim et la soif. Les Mouvements Populaires, 
que nous célébrons aujourd’hui, comptent parmi une de ces « satisfactions », qui rassasie cette 
aspiration.  

L’écoute de ceux qui sont sans voix est certainement la première étape, plutôt que de se boucher 
les oreilles comme les passants de la célèbre parabole du bon Samaritain qui ont détourné leurs 
yeux de l’homme attaqué par des voleurs et laissé à moitié mort sur le bord du chemin. Par 
ailleurs, il n’est pas bon de regarder les injustices d’en haut, ni de l’extérieur. La vie humaine et 
notre maison commune deviennent de plus en plus précaires à cause des abus, de la négligence 
et de la violence dont elles souffrent de plus en plus. Elles ne commenceront à devenir plus sûres 
qu’une fois que justice commencera à être rendue.  

L’expression « la voix des sans-voix » est TRÈS vraie. Beaucoup, dans la société, n’ont pas voix au 
chapitre, ils ne peuvent rien dire ; leurs points de vue, leurs intérêts, leurs droits et leurs 
aspirations ne comptent absolument pas, tandis que quelques-uns, bien moins nombreux, 
décident et profitent de tout. Les sans-voix ont besoin d’être entendus et leur faim et leur soif ont 
besoin d’être rassasiées. Pour qu’il en soit ainsi, ceux qui peuvent parler, ceux qui ont une voix, 
doivent dénoncer l’injustice.   

Les voix des sans-voix disent la vérité au pouvoir. Lorsque les pauvres sont réprimés et persécutés 
parce qu’ils s’expriment, Dieu envoie des voix prophétiques qui, avec une grande clarté et un 
grand courage, parlent pour eux. Je pense notamment à Saint Oscar Romero, à Berta Cáceres qui 
participa à la première Rencontre mondiale des Mouvements Populaires.   

Cependant, « la voix des sans-voix » n’est PAS vraie si cela implique que beaucoup de personnes 
n’ont rien à dire ou ne peuvent pas exprimer ce qu’ils veulent et méritent. Ce ne sont PAS ceux 
qui s’autoproclament porte-paroles qui le sont ; ces derniers prétendent souvent connaître et 
promouvoir les intérêts réels des pauvres sans même les écouter. Ce n’est PAS vrai non plus que 



 

  

 

 

 

 

les sans-voix sont enfin entendus, alors qu’ils ne sont qu’informés par ceux qui sont au pouvoir 
de ce qui leur est permis de dire, de quelle manière et avec quels mots.   

En définitive, le problème réel n’est pas tant le mutisme de beaucoup que la surdité des 
privilégiés.  

Pour avoir faim et soif de la justice, pour élever notre voix pour les sans-voix, Jésus nous montre 
comment nous devons être : humbles, sans nous laisser prendre par l’orgueil, le succès, l’argent 
ou la renommée ; solidaires de ceux qui souffrent, capables de pleurer avec eux et de les 
réconforter ; doux, agissant sans violence ni vantardise, mais profondément assoiffés de justice, 
luttant fermement en faveur du bien commun et des droits des opprimés. Tel est l’important 
enseignement du Pape François, basé sur les Béatitudes (Matthieu 5). Nous devons être 
miséricordieux, faire preuve de compassion et de pardon envers les autres, éviter de pointer du 
doigt et comprendre les circonstances qui frappent chaque personne. Nous devons vivre avec un 
cœur pur, chercher le bien, sincèrement et honnêtement. Nous devons être des artisans de paix, 
encourager la réconciliation dans un monde déchiré par des guerres fratricides. Nous devons être 
prêts à affronter les persécutions au nom de la justice, en demeurant fermes dans notre foi et dans 
notre engagement en faveur de la justice sociale, même au milieu de terribles diffamations, en 
étant prêts à donner jusqu’à notre vie.  

Jésus nous demande de répondre aux besoins essentiels des autres, comme l’enseigne 
constamment le Pape François, en se basant sur le jugement dernier (Matthieu 25) : nourrir les 
affamés afin que personne ne vienne jamais à manquer d’une assiette de nourriture ; donner à 
boire aux assoiffés en garantissant que tous puissent avoir accès à l’eau ; vêtir ceux qui sont nus 
afin qu’aucune famille ne soit laissée dehors dans le froid ; accueillir les étrangers en évitant toute 
forme de discrimination à l’encontre des migrants ; accompagner les malades en s’assurant qu’ils 
soient correctement soignés de ce dont ils souffrent ; et rendre visite aux prisonniers, qu’ils soient 
bons ou mauvais, afin que tous puissent vivre dignement et croître dans une plénitude 
d’humanité.   

« Heureux sont ceux qui ont faim et soif de la justice, » dit Jésus, « car ils seront rassasiés » 
(Matthieu 5, 6). « Prends la parole en faveur du muet, » dit la Bible, « pour la cause de tous les 
affligés » (Proverbes 31, 8).   

Que le Seigneur bénisse abondamment les Mouvements Populaires dans les années à venir. Et 
permettez-moi de vous souhaiter chaleureusement la bienvenue, en ligne et en présentiel, pour 
notre célébration de ce 10ème anniversaire.   

 


